
tout beau ! 
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Un nouveau look pour le 
centre social fin 2024, 
lancement du chantier 
en septembre ! 
La Ville de Saint-Etienne va  
investir près de 2,3 millions 
d’euros pour la reconfiguration 
du Centre Social de Solaure– 
La Jomayère. L’ensemble de 
ses locaux va être entièrement   
réhabilité et une extension de 
450 m2 sera créée portant sa 
superficie à près de 700 m2. 

Le Centre Social, qui compte 
près de 420 adhérents, est    
installé au 25 et au 31 Rue         
Ambroise Paré. Ses activités 

sont aujourd’hui réparties sur 
plusieurs lieux du quartier (Rue 
Bossuet à la Maison des Asso-
ciations, Ecole Maternelle de 
Solaure, Rue Mazarick, Rue de 
la Jomayère). L’accueil est par 
conséquent trop dispersé, tant 
pour les équipes que pour les       
familles et les habitants. Le 
nouveau bâtiment rassemblera 
donc l’ensemble des activités 
enfants et adultes. Ce nouvel 
espace, plus confortable,      
permettra d’accueillir un public 
plus nombreux venant des 
quartiers avoisinants. Un         
extérieur est aussi prévu avec 
un théâtre de verdure… 

Le Centre social déménage 

provisoirement fin juin 2023 
en attendant la livraison du 
nouveau  bâtiment : 

> l’ensemble de l’accueil et des 
activités situés au 25 rue      
Ambroise Paré sera délocalisé 
temporairement en face du  
terminus du tram (Rue Maza-
rick). 

> Les accueils loisirs et activi-
tés enfants situés au 31 rue 
Ambroise Paré (à l’angle)       
seront délocalisés à l’Ecole   
Maternelle de Solaure.  

Une signalétique est prévue 
pour l’orientation des               
habitants et des familles. 
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Solaure, un quartier 
sans histoire(s) ?  

Un quartier en mutation 
Cette année, Solaure change. 

Des projets vont modifier  

complètement son apparence : 

destruction partielle des HBM 

de la rue A. Paré, construction 

d’une copropriété à l’emplace-

ment de la Poste et d’un        

nouveau centre social,           

destruction d’immeubles rue 

Paul Signac… Bien sûr, il est 

normal que ce quartier se 

transforme et nous espérons 

que cette évolution aura des 

retombées positives pour la 

population, mais il serait     

dommage que  disparaisse en 

même temps le riche passé de 

ce quartier      populaire. 
Préserver la mémoire   
Aussi, un petit groupe d’habi-

tants du quartier, anciens et           

nouveaux, se sont réunis et ont 

échangé sur des projets pour 

rappeler cette mémoire         

stéphanoise : l’idée de la mise 

en place d’une exposition, 

d’une visite guidée par           

brochure, ou audioguide, la   

réalisation d’un petit livre sur 

le secteur en collaboration 

avec « Saint-Etienne, ville d’Art 

et d’Histoire » (sur le modèle de 

ce qui a été réalisé sur La        

Rivière ou le Crêt-de-Roch), 

d’un documentaire en direction 

des écoles pour rappeler la   

Résistance des jeunes de        

Solaure et de la Jomayère à 

l’oppression nazie (avec la      

Cinémathèque) et enfin, la    

réalisation d’un film sur le 

quartier entier et son                 

évolution. Et la liste n’est pas 

limitative. Dernièrement, par 

exemple, un partenariat a été 

établi avec le groupe 

du  « vendredi »  (voir article ci 

contre) au centre social pour 

prendre aussi en compte les 

changements        actuels. 
Intéressé(e)s par ce projet ? 
Alors, que vous soyez habitants 

ou anciens habitants de            

Solaure, jeunes ou vieux,  nous 

vous convions à participer à ces 

projets. Comment ? Il y a bien 

des possibilités. Nous                       

recherchons toutes photos, 

films ou documents sur             

l’évolution du secteur (une   

copie sera effectuée et le       

document sera restitué dans 

les plus brefs délais). 

Nous recherchons des            

personnes  qui acceptent de 

témoigner sur le Solaure d’hier 

ou d’aujourd’hui, sa vie                   

quotidienne et ses                          

changements, lors d’entre-

tiens particuliers ou de          

rencontres en commun. 
Nous recherchons des             
personnes intéressées par un 
ou plusieurs de nos projets 
pour participer à leur                
réalisation ou proposer 
d’autres idées. 
 

Le Collectif pour l’histoire            
de Solaure. 

 

Rendez-vous 
chaque mardi de 
14h30 à 16h.                                       
Au Centre Social (25 Rue 
Ambroise Paré) 

Mémoire 



Point de   

Retrouvez une fois par mois 
les braderies du  Secours       
Populaire au centre social ! 

> Lundis 13 mars et 3 avril de 9h 
à 12h. 
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vue 
Depuis le mois de        
décembre, un groupe d’habi-

tants se réuni autour du projet 

« Point de vue… sur le quartier ». 

En effet, le quartier de Solaure 

entame sa mutation avec une    

transformation urbaine.  Un des 

objectifs de cette action est de 

porter un regard et laisser une 

trace de ces changements. 

Le vendredi après-midi de 13h30 

à 16h30, le centre social propose 

un espace où chaque participant 

peut aiguiser son regard sensible 

sur trois lieux repérés par le 

groupe : Rue Mazarick, Place 

Paul-Louis Courier, école mater-

nelle de Solaure. A ce jour, la fina-

lité ou valorisation de l’action 

n’est pas encore définie car elle 

se fera en fonction de l’avancée 

et de la volonté du groupe. 

Ces rencontres permettent de 

favoriser les échanges et de            

développer les  capacités                

artistiques de chacun.  

Concrètement, nous allons au  

début de chaque séance            

photographier l’évolution du 

quartier sur les trois lieux ci-

blés dans le but de réaliser un 

« time lapse». 

Nous allons aussi explorer les 

techniques à base d’encre, de 

peinture, de fusain… et des tech-

niques de photos avec des appa-

reils à sténopé (ancêtre de l’appa-

reil photo) que nous fabriquerons 

nous-mêmes. 

Nous aimons aussi nous retrou-

ver autour d’un café ou d’un thé 

et de pâtisseries  et vivre de bons         

moments simples et généreux. 

Venez nous rejoindre ! 

 

 

Rendez-vous 
chaque vendredi        
de 13h30 à 16h30.             
Ouvert à tous. Gratuit. 

 

 



Depuis 10 ans, la      
Maison des Adolescents  
de Saint-Etienne est présente 

sur le site de l’Hôpital de Belle-

vue. Les adolescents et leurs 

parents étaient jusqu’alors  

accueillis au pavillon 6. Depuis 

septembre 2022, la maison 

des ados a investi le pavillon 

52. C’est désormais dans de 

nouveaux locaux que l’équipe 

pluridisciplinaire reçoit les 

adolescents et leurs parents.  

Pour rappel, la maison des 

adolescents est un lieu 

d’écoute gratuit et non-

médicalisé où tous les sujets 

peuvent être abordés sans   

jugement ni critique, sans 

crainte que les choses soient 

répétées. Quand on est        

adolescent, on peut avoir      

besoin de se confier, de       

trouver un soutien extérieur. 

Nous sommes également    

présents pour informer et 

orienter si besoin vers les pro-

fessionnels les plus adaptés.  

Dès lors, tous les sujets sont 

importants, on ne les hiérar-

chise pas : mal-être, problème 

relationnel, confiance en soi, 

difficultés familiales et          

scolaires, stress… . Les jeunes 

peuvent venir sans autorisa-

tion parentale et sans rendez-

vous. Il n’y a aucune démarche 

administrative nécessaire.  

Pour qui ? Tous les jeunes, de 

l’entrée en 6ème à 21 ans, qui le 

souhaitent, seuls ou accompa-

gnés de leurs parents, pour un 

temps d’écoute et d’échange. 

Nous recevons également les 

parents d’adolescents seuls 

pour dialoguer sur un temps 

de soutien à la parentalité. La 

maison des ados est présente 

sur les réseaux sociaux, alors 

abonnez-vous pour suivre 

notre actualité !  
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Où s’adresser ? : 

Pavillon 52– Hôpital Bellevue /
Tram T1 : Paul Louis Courier. 

Accueil téléphonique du lundi au     
vendredi de 9h à 13h. 

Téléphone : 04 77 12 02 45   

 



2/ « Inheritance 
Game »  de Jennifer 
Lyn Barnes  :  Que feriez-

vous si vous receviez           

l'héritage d'un inconnu       

milliardaire convoité par ses 

sulfureux neveux ?  

Belle découverte que ce     

roman young adult! Avery 

Grambs est une lycéenne que 

la vie n'a pas épargnée. Du 

jour au lendemain, elle se    

retrouve milliardaire. Un       

problème ? Oui évidemment ! 

Elle ne connaît ni celui dont 

elle hérite, ni pourquoi elle 

hérite. Est-ce une bénédic-

tion ? On peut le dire, oui, 

mais c'est sans connaître la 

famille assez spéciale de ce 

célèbre milliardaire défunt, 

en particulier ses quatre     

petits fils des plus originaux 

et séducteurs... 

Mystère, énigme, trahison, 

suspense… Tout un panel de 

thèmes qui nous plonge dans 

une intrigue digne d'un        

incroyable escape game, avec 

un petit côté du jeu 

« Cluedo » qui n'est vraiment 

pas pour déplaire. 

Un coup de Cœur       
signé Louise du Club 
ados. 

Spectacle : « Il était 
une fois… une fille » le 
mercredi 8 mars à 
15h. De qui es-tu le plus 

fan : Cendrillon ou Peau 

d’Âne ? T’es-tu déjà posé la 

question ? As-tu envie de les 

aider ? À toi de choisir. Claire 

et Marie-Eve vont suivre tes 

choix et ceux du public. Elles 

feront vivre différentes ver-

sions traditionnelles des 

contes de Peau d’Âne et de 

Cendrillon à travers le 

monde… 

> Médiathèque de Solaure        

16 rue Bossuet 

04.77.80.76.07 

Le Club ados de la médiathèque 
recrute !  Tu aimes lire, sortir et 
surtout partager, alors rejoins le 
groupe 1 fois/mois les mardis de 

18h30 à 20h30 
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> Horaires d’ouverture  

Mardi : 16h-18h30                           

Mercredi : 10h-12h/14h-17h30 

Vendredi : 16h-18h30                  

Samedi : 10h-12h 

1/  « Et dans nos cœurs 
un incendie  » d’Elodie 
Chan : Dégoûtée par le com-

portement de sa mère et de son 

énième nouveau partenaire, 

Isadora est consumée par la 

rage. Tristan, de son côté, subit 

le dédain de son père, qui 

semble rebuté par sa passion 

pour la poésie.  

Tandis que la première veut  

réduire le monde en cendres, 

en commençant par les            

toilettes des garçons de son 

école, c’est justement l’endroit 

que choisit le deuxième pour 

mettre fin à ses jours et défini-

tivement noyer son mal-être. 

Isadora le sauve alors et          

enclenche une mécanique            

inattendue… 

On se laisse embraser par cette 

histoire d’amour entre deux 

adolescents si différents et 

pourtant si semblables dans 

leur sentiment d’être incompris 

et jugés trop vite.   

Un coup de Cœur signé  
Madelyne du Club ados. 
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Faire sa pâte à bugnes :  
Les ingrédients :  250 g de      

farine, 3 œufs froids,  30 g de 

sucre, 1 càc de sel, 10 g de      

levure fraîche, 1 càs d'arôme de 

fleurs d'oranger,  80 g de 

beurre à température              

ambiante, 1 l d'huile pour       

friture,  du sucre glace. 

 

Les étapes : 

Mettre la      

farine dans 

votre saladier et creuser un 

puits. Mettre les œufs dans le 

puits, mettre le sel, la levure et 

le sucre. Verser la cuillère à 

soupe d'eau de fleurs d'oranger 

au centre sur les œufs. Battre 

durant 5 min pour que tous les 

ingrédients se ramassent et 

forment une pâte homogène 

qui se décolle des bords du    

saladier. 

Ajouter ensuite le beurre en 

petits morceaux et mélanger 

10 min jusqu'à ce qu'il soit 

complètement intégré et que la 

pâte se décolle du bol toute 

seule. Vous devez alors avoir 

une pâte un peu collante et   

assez élastique. 

Laisser lever 1h, la pâte va   

doubler de volume et est prête 

pour le façonnage et la cuisson 

dans l’huile à  170°/180°  ! 

Repas  
multiculturel 
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Un temps fort a été organi-

sé par le centre social  avec les 
deux groupes de socialisation, 
Français Langue Etrangère et       
Alphabétisation.   

Nous avons organisé un repas 
multiculturel au centre social 
de Solaure - la Jomayère.  

Nous avons goûté des spéciali-
tés de différents pays :           
marocaines, géorgiennes,     
algériennes, comoriennes,   
arméniennes, brésiliennes,  
tunisiennes, vietnamiennes, 
russes, tchétchènes et ita-
liennes.  

Chacun de nous avait apporté 
la spécialité de son pays, et 
nous avons mangé avec 
l’équipe du centre social. 
C’était l’occasion de mieux 
nous connaitre et d’expéri-
menter les compétences des 
unes et des autres en français, 

qui devenait la langue         
commune de communication.  

Nous avons passé un très bon 
moment ensemble. Cela nous 
a permis de partager nos       
recettes et de faire connais-
sance avec différentes           
cultures, différents produits, 
différentes façons de faire la 
cuisine.  

Voici quelques réactions :  

Donatella : « C’est à refaire ». 

Eliso : « Nous avons discuté, nous 
avons goûté les spécialités, 
c’était convivial ». 

Béatrice : « J’ai aimé tous les 
plats ». 

Thi : « J’ai été étonnée par le 
couscous et la paëlla, nous avons 
mangé la recette originale ». 

 

Une expérience  à revivre. 
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Philippe Artias, est né à 

Feurs le 02/09/1912. Il         

intègre l’école des Beaux-Arts 

de St Etienne en 1929. En 

1938, il s’installe comme     

épicier-buraliste à Retournac 

et commence à peindre. Le 

château d’Artias tout proche, 

lui inspire son pseudonyme. Il 

crée à cette époque des      

motifs et tissus pour la haute 

couture. Il entretient alors 

une abondante correspon-

dance avec le peintre André 

Lhote.  

Durant la seconde guerre 

mondiale, il entre dans la     

Résistance et sera notam-

ment le responsable départe-

mental du journal clandestin 

Le Patriote. Après la libération, 

il recommence à peindre. Il 

rencontrera Picasso dont il 

deviendra l’ami. En 1964 il 

remporte le premier prix de 

peinture du festival d’Avi-

gnon. Il s’installe à St Etienne 

et sera directeur des arts 

plastiques de la Maison de la 

Culture en 1972. Le 9 octobre 

1997, il sera nommé Cheva-

lier de la Légion d’Honneur. 

Le 28 août 2002, il  décède en 

Italie où il s’était installé      

depuis de  nombreuses   

années.  

Quand on franchit le     

tunnel sous la voie ferrée, la 

rue du Mont nous offre un    

urbanisme aéré où les petites 

maisons remplacent les hautes 

résidences de Centre II.              

A gauche, la rue de l’Egalerie 

est un mystère. Nul ne sait à 

quoi renvoie ce terme inconnu 

des dictionnaires. Il y eut bien 

ici, il y a longtemps, un lieu-dit 

à ce nom, mais que signifiait ce 

mot ? Marque-t-il le souvenir 

effacé d’une confrérie       

moyenâgeuse ? Ou bien les 

rêves et les aspirations de la 

Grande Révolution ? Il est  

plaisant aussi d’imaginer qu’en 

ces confins de la ville, s’est 

épanoui, durant le XIXe siècle, 

un groupe démocratique et 

égalitariste. Peut-être des    

disciples du Saint Simonisme, 

ou des ouvriers anarchistes 

libertaires, des partageux purs 

et durs toujours prêts à 

l’émeute, ou des ventres creux 

qui avaient mis en commun 

leur misère ?  Dernier avatar 

de cette continuité utopique, 

se dresse, au carrefour, un 

vieux bistrot abandonné. Sur la 

façade écaillée, on peut encore 

deviner les vestiges d’une     

enseigne « Bar des amis » 

qu’ont laissés, dans la         

poussière, des lettres depuis 

longtemps disparues. Et, le 

passage, devant cette porte 

condamnée et ce volet mort, 

de la dernière des hippies, en 

sandales et robe fleurie, 

semble faire vibrer, dans cet 

après-midi caniculaire, les fan-

tômes oubliés de toutes ces 

communautés disparues.  

> François Maguin 
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Urgences 112 

Urgences– personnes 
sourdes/ Malentendantes 

114 

Police 17  

Pompiers 18 

Enfance en danger : 

119 

Prévention suicide : 

31 14 

SOS violences conjugales : 

04 77 258 910 

Harcèlement scolaire : 

30 20 

Maltraitance envers les            
personnes âgées : 

39 77 

Homophobie- Le Refuge 
Loire 24h/24h :  

06 31 59 69 50 

 

Cité des Aînés                                 
12 rue du Guizay 04.77.41.74.00 

Centre Social de Solaure–       
La Jomayère                                           
25 rue Ambroise Paré 
04.77.57.10.54 

Ecole  Musique de Solaure      
18 rue Bossuet    04.77.80.75.94 

Cheval Bienveillant                    
18 rue Courteline 
06.37.03.59.17 

Alliance Judo Sol.  Jomayère       
98 rue de la Jomayère 
07.69.27.93.58 

Sainté-United (Football)                          
Stade des Frères Grail 

Comité des Habitants                
18 rue Bossuet 04.77.80.56.30 

Maison des Adolescents        
Pavillon 52 - Hôpital Bellevue 
04.77.12.02.45 

AFL Solaure 20 rue Bossuet -
04.77.53.19.64 
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« Il s’est abousé dans 
le gouillat, il était 
tout émaselé ! » 

Photo 

Répondez 
sur le mur de la 

page                
Facebook du 

Centre Social !      

 

Ne pas jeter sur la voie publique. Ce journal est imprimé sur du papier certifié PEFC issu d’une gestion durable de la forêt. Cette certification atteste 
du  respect des fonctions environnementales, économiques et sociales des forêts. 

 

Découvrez la carte de l ’ensemble 
des associations & des services 
au sein de vos quartiers sur 

cssolaurejomayere.fr :          
rubriques Vie associative> Dans 
mon quartier !  

mystère 
La photo mystère du précédent         
journal était vers la montée au Parc 
de Solaure (Stade). 


